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Synopsis 

Mariée à Ivano, Delia, mère de trois enfants, vit à Rome dans la seconde moitié des années 40. La 
ville est alors partagée entre l’espoir né de la Libération et les difficultés matérielles engendrées 
par la guerre qui vient à peine de s’achever. Face à son mari autoritaire et violent, Delia ne trouve 
du réconfort qu’auprès de son amie Marisa avec qui elle partage des moments de légèreté et des 
confidences intimes. Leur routine morose prend fin au printemps, lorsque toute la famille en émoi 
s’apprête à célébrer les fiançailles imminentes de leur fille aînée, Marcella. Mais l’arrivée d’une 
lettre mystérieuse va tout bouleverser et pousser Delia à trouver le courage d’imaginer un avenir 
meilleur, et pas seulement pour elle-même. 
 

Mon avis                                               

Avec sa référence immédiate à des instantanés précis du néoréalisme (des femmes observant avec 
colère la rafle allemande dans Rome, ville ouverte, la détermination de Maria Ricci quand elle 
sacrifie les draps dans Le Voleur de bicyclettes, ou les ouvriers entassés dans un escalier 
branlant... )le film répond évidemment à un besoin collectif de se reconnaître dans un passé italien 
commun.                                   
L'Italie du film, même dans son autoritarisme patriarcal borné et violent (ou bien, justement à 
cause de lui, comme besoin de réagir et de s'émanciper), est un lieu de l'âme . De là, de ce lieu 
inexistant, naît le demain de Cortellesi , qui emporte l'histoire de la pauvre Delia - qui quitte la 
maison chaque jour pour accomplir mille corvées et mettre à manger sur la table, pour ensuite 
prendre beaucoup de coups, tout en faisant des sacrifices pour sauver sa fille de vingt ans du 
même sort qu’elle - de l'intrigue déjà écrite de sa vie pour la projeter dans une dimension 
anhistorique.                                                           
Ce film  annule le temps et utilise l'espace de Rome, ses cohortes fermées comme un décor de 
théâtre, comme une scène, un espace dans lequel Delia avance comme en dansant, tout comme 
est une danse  filmée au ralenti une scène (qui a elle seule range ce film dans les chefs d'oeuvre du 
cinéma) de coups assénés par le mari  - idée audacieuse, et réussie, comme l’est tout ce superbe 
film, servi par des acteurs formidables. 

 

À ne pas manquer 

 

L’Amphi 

Trois séances par jour à partir de Mercredi 27, à 14h, 17h30 et 20h (deux séances en VF,  une en 
VOST) 
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